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F-35A 

Tâches 

 

• Le F-35A servira à garantir la sécurité de la Suisse. Les avions de combat sont et 

resteront un instrument efficace contre une grande diversité de menaces. 

• Le F-35A protègera la Suisse en situation normale, en période de tensions accrues et en 

cas de conflit armé. 

• Le F-35A est un avion de combat multirôle. Il est idéal pour assurer le service de police 

aérienne, la protection de conférences, la sauvegarde de la souveraineté sur l’espace 

aérien, la protection en cas de menace terroriste persistante et la défense aérienne. 

• Le F-35A convient parfaitement au service de police aérienne, car il combine de très 

bonnes capacités de vitesse ascensionnelle et d’accélération avec une autonomie. Doté 

par ailleurs de très bonnes caractéristiques de vol, il est équipé de capteurs de pointe 

pour détecter et identifier d’autres aéronefs. À l’heure actuelle, d’autres pays européens 

l’utilisent déjà pour assurer leur police aérienne. 

• Le F-35A est capable de combattre non seulement des avions et des hélicoptères, mais 

également des drones et des missiles de croisière. Ses capacités de reconnaissance 

aérienne et d’engagement précis contre des cibles terrestres lui permettent également 

d’appuyer les troupes au sol. 

• Combiné avec le système de défense sol-air de longue portée Patriot, le F-35A permet la 

mise en place d’une défense aérienne intégrée. 

 

Technologie 

 

• En tant qu’avion de combat de la 5e et dernière génération, le F-35A dispose d’une 

avance technologique considérable. Les informations collectées par ses capteurs 

innovants, très performants et largement connectés offrent une bonne vue d’ensemble 

dans le cockpit, ce qui lui confère une supériorité en matière d’information. De plus, sa 

conception le rend difficile à détecter et à combattre. 
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• Le F-35A dispose d’une cybersécurité accrue. La gestion cyber, la sécurité de 

l’architecture de calcul et les mesures axées sur la protection cyber sont entièrement 

garanties. 

• La supériorité du F-35A en matière d’information et sa facilité d’utilisation entraînent des 

changements au niveau des contenus de formation et permettent ainsi de réduire le 

nombre d’heures dédiées à l’entraînement. 

• Le F-35A est un modèle d’efficacité en matière d’exploitation et de maintenance. Il 

dispose d’une sécurité d’approvisionnement élevée, car il est produit en en plus grande 

quantité que ses concurrents et exploité par un grand nombre de pays européens. 

• Le F-35A bénéficiera encore très longtemps de son avance technologique, ce qui est 

particulièrement important dans la mesure où il sera utilisé jusque dans les années 2060. 

 

Économie 

 

• L’acquisition du F-35A permettra d’assurer, en Suisse, des centaines d’emplois et de 

postes d’apprentissage hautement qualifiés au cours des prochaines décennies grâce 

aux investissements, travaux de maintenance réguliers et projets d’affaires 

compensatoires. 

• Lockheed Martin a soumis pour examen préalable plusieurs projets d’affaires 

compensatoires et conclu des contrats pour les premiers projets 

• Le public a la possibilité de consulter le registre des compensatoires pour voir quelles 

entreprises suisses ont reçu des commandes en lien avec les affaires compensatoires. 

Les projets liés aux affaires compensatoires sont développés en permanence et répartis 

équitablement entre les trois régions linguistiques. 

• Au plus tard quatre ans après la livraison du dernier avion, Lockheed Martin devra avoir 

intégralement rempli ses obligations en matière d’affaires compensatoires. Si tel n’est 

pas le cas, le constructeur se verra infliger une peine conventionnelle, laquelle ne le 

dispensera pas de remplir le solde desdites obligations. 

 

Coûts 

 

• Lors de l’évaluation, le F-35A a obtenu le meilleur résultat en termes de coûts 

d’acquisition et d’utilisation, tout en présentant une utilité qui est de loin la plus élevée. 

• Le crédit d’engagement se monte à 6,035 milliards de francs pour l’acquisition de 

36 avions F-35A. Le volume financier maximal disponible pour cet achat n’a donc pas été 

dépassé. 

• Les coûts d’acquisition et d’utilisation du F-35A se montent à quelque 15,5 milliards de 

francs sur 30 ans. 
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• Pour le F-35A, il sera nécessaire d’investir un montant de 120 millions de francs dans 

des projets immobiliers. 

• L’acquisition et l’utilisation du F-35A, de même que les investissements immobiliers qui 

s’y rapportent, seront financés par le budget de l’armée. 

 

Garanties 

 

• Le programme F-35A est placé sous la supervision globale et transparente du Congrès 

américain et du ministère américain de la défense, ce qui sert également les intérêts de 

la Suisse. 

• Le contrat, qui fixe les coûts d’acquisition et les coûts d’exploitation survenant chez le 

fournisseur, lie les parties jusqu’en 2040. 

• La Suisse acquiert les F-35A des mains du gouvernement américain par l’intermédiaire 

du programme FMS (Foreign Military Sales), c’est-à-dire aux mêmes conditions que 

celles qui s’appliquent aux États-Unis. 

• Pour leur part, les États-Unis gèrent notre acquisition à travers leurs propres contrats 

avec l’industrie américaine. Ces contrats fixent les conditions, notamment les prix, de 

manière contraignante et sont soumis à une surveillance stricte. 

• Jusqu’à présent, toutes les acquisitions effectuées par la Suisse sous l’égide du 

programme FMS, en particulier les projets d’envergure telle que l’acquisition des F/A-18 

actuels, se sont déroulées avec succès et sans dépassement de coût. 

 

Autonomie 

 

• La Suisse s’efforce de garder la plus grande autonomie possible. Elle ne peut toutefois 

pas rester totalement indépendante du constructeur et du pays de fabrication dans ce 

monde globalisé. 

• Avec le F-35A, la Suisse décidera elle-même des données qu’elle échangera avec 

Lockheed Martin ou avec les forces aériennes d’autres États. L’utilisation et la 

maintenance de cet avion seront effectuées dans notre pays et par du personnel suisse. 

• Avec le F-35A, il est possible – même si les frontières sont entièrement fermées et 

qu’aucune pièce de rechange ne peut circuler – de garantir durant six mois au minimum 

la souveraineté aérienne et la poursuite des activités d’instruction et d’entraînement. 

• Près de 1000 F-35 ont déjà été produits. Plus de 3000 aéronefs de ce type devraient un 

jour être utilisés dans le monde. À ce jour, dix-sept États, dont dix en Europe, ont opté 

pour cet avion. La dépendance de la Suisse est d’autant plus réduite qu’elle n’est pas le 

seul État à avoir acheté le F-35A. 
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• Le F-35A est l’avion de combat le plus répandu en Europe et offre de nombreuses 

possibilités de coopération opérationnelle ainsi qu’un large accès aux informations et aux 

ressources techniques. 

 

Environnement 

 

• Grâce au F-35A, la consommation de kérosène annuelle de la flotte des avions de 

combat sera réduite de 25 % environ par rapport à aujourd’hui en raison de la diminution 

des heures de vol nécessaires à l’instruction. 

• Le niveau annuel de nuisances sonores restera globalement stable. Bien que le F-35A 

soit légèrement plus bruyant au décollage et à l’atterrissage que l’actuel F/A-18, il 

permettra de diminuer le nombre de mouvements nécessaires d’environ 50 %. 

 

Informations complémentaires : ddps.ch/air2030 

https://www.vbs.admin.ch/fr/air2030-protection-espace-aerien

